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nouveau est arrivé
Le CARI vit actuellement un grand bon-
heur. À l’heure où j’écris ces lignes, plus 
de cent inscriptions ont été enregistrées 
pour le cours de perfectionnement pro-
posé cette année. À raison de six samedis 
répartis durant l’hiver, suivis de rendez-
vous au rucher durant le printemps, ces 
cent apiculteurs rejoindront Louvain-la-
Neuve pour recevoir une formation den-
se. Le programme : découvrir et mettre en 
pratique les bases scientifi ques et tech-
niques permettant un élevage de qualité. 
Ces connaissances permettront le déve-
loppement et la conservation d’un cheptel 
homogène, aux caractéristiques choisies. 
Quel que soit l’objectif majeur fi xé - une 
abeille douce pour la vulgarisation et 
l’enseignement, une abeille performante 
pour une saison de transhumances, une 
abeille prolifi que pour le développement 
du cheptel ou, tout simplement, une 
abeille tranquille, peu essaimeuse et peu 
encline à développer des pathologies pour 
un rucher familial -, le cours permettra de 
grands progrès dans le travail.

Ce succès d’affl uence est un témoin d’une 
nette évolution au sein du monde apicole, 
comme si l’écart entre passivité et dyna-
misme s’était élargi. Quel est aujourd’hui 
le portrait type de l’apiculteur dyna-
mique ?
Il n’hésite pas à se déplacer, et rejoin-
dre une autre province n’est pas un pro-
blème. Accomplir pour certains plusieurs 
centaines de kilomètres sur des routes 
hivernales pour des journées de cours dé-
montre que la motivation surmonte les dis-
tances.
L’apiculteur d’aujourd’hui vit aussi sa pas-
sion en convivialité. Des inscriptions au 
cours sont effectuées en groupes car des 
apiculteurs travaillent en commun, par-
tageant matériel, connaissances, projets 
et amitié. Le succès du Trophée Saint-
Ambroise où des apiculteurs forment des 
équipes pour s’affronter dans des épreu-
ves tant de connaissance que de pratique 
est un autre signe de cette dimension.
Enfi n, l’apiculteur dynamique est à la re-
cherche d’information et n’est pas rebuté 
par la perspective d’assimiler durant des 
journées de cours des notions de géné-
tique et de sélection vulgarisées par des 
chercheurs et des professeurs d’univer-
sité. Cette volonté de rester à la page im-
plique aussi la lecture de publications de 
référence et, mois après mois, les abon-
nements à « Abeilles & Cie » poursuivent 
leur croissance. Internet est également 
largement utilisé. Près des trois-quarts 
des apiculteurs inscrits au cours dispo-
sent d’une adresse électronique. Face à 
cette réalité, il est clair que tous les ac-
teurs du monde apicole, les institutions, 
les organisations et les entreprises doi-
vent d’urgence ne plus être absentes de 
la grande toile informatique mondiale. Il 
ne faut pas seulement disposer d’un site 
de base avec des informations minimales 
qui devront être mises à jour. Quand les 
moteurs de recherche peuvent emmener 

les apiculteurs partout dans le monde, 
y compris sur des sites anglophones, 
la proximité n’est plus un critère. Seuls 
les sites qui sont à la fois des ressour-
ces vivantes d’informations de fond et 
d’actualités seront régulièrement et in-
tensivement visités. Le succès de la liste 
« Abeilles »* qui mêle discussions de 
fond, communications de nouvelles et… 
convivialité est représentative de la ma-
nière dont les apiculteurs peuvent com-
muniquer aujourd’hui, à l’instar d’une 
part croissante de la population.

Enfi n, ce cours au grand succès nous 
réjouit pour une dernière raison. Alors 
que durant ces dernières années, les in-
toxications, la varroase et les évolutions 
réglementaires n’ont pas spécialement 
favorisé un climat d’optimisme, ces cent 
apiculteurs sont une preuve de plus qu’il 
demeure de grandes ressources d’en-
thousiasme pour l’apiculture. Au CARI, 
nous n’en avons jamais douté et le succès 
rencontré par toutes nos activités cette 
dernière année le confi rme. Du congrès 
européen de novembre 2003 à ce cours 
plébiscité en passant par le Trophée 
Saint-Ambroise ou le concours des miels, 
la réponse des apiculteurs fut toujours 
massive.

L’année 2004 nous a réservé des récoltes 
surprenantes avec une miellée de prin-
temps qui pulvérisa les records annuels et 
une miellée d’été dominée par les miel-
lats. Que nous réservera 2005 ? Au nom 
du conseil d’administration du CARI et 
du personnel, je vous souhaite tout sim-
plement… une année de bonheur au ru-
cher.
Cordialement vôtre,

Luc Noël,
président

*http://www.fundp.ac.be/listes/abeilles/
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